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M. MACPHERSON: L'honorable député

voudrait-il nous dire la pression par pouce
carré que peut développer cette machine ?

M. TAYLOR: J'ai écrit cette lettre et
MM. Goldie et McCullough ont, le même
jour, répondu ce qui suit :

Ottawa, 19 avril 1906.
Monsieur George Taylor, député,

Président de l'Ontario Wheel Company
de Gananoque (Ontario.)

Monsieur,-Nous avons reçu votre lettre du
19 du courant, et nous répondons avec plaisir
aux renseignements que vous nous demandez
sur la chaudière désignée :

Celle-ci est en acier ; elle a un diamètre de
55 pouces et une longueur de 14 pieds, avec des
tubes de 64 pouces 3 ; sa carcasse a une épais-
seur de 5 pouces 16 ; elle a des feuilles de tête
de i pouces ; elle est à trois anneaux qui
contiennent chacun une plaque métallique, et
sa carapace est rivée à double joint sur sa
longueur longitudinale, ce qui lui donne une
force de 82 p. 100, si on la compare à la force
de résistance d'une plaque solide. Après avoir
été mise en place, cette chaudière a pu résister
à une pression de 180 livres à eau froide ; il
lui était facile de soutenir -îne pression de 120
livres à eau chaude. Outre cette machine, nous
fournissons l'outillage suivant :

Pour installation-Une plaque solide, avec
contrefort pour supporter des arches en brique
sous les portes de la fournaise ; en plus, des
barres et des appuis pour le foyer ; une porte
et un cadre pour l'arrière de la fournaise, une
barre à angles et deux autres barres pour sup-
porter à l'arrière de la chaudière les ouvrages
en briques ; de plus il y a une soupape ei fonte
sur le devant de la fournaise.

Installation-Soutpapte de .stroté, colonne d'eau
avec indicateur : indicateur à eau en vitre et à
vapeur ; soupape et conduite pour la vapeur,
globe et soupape d'arrêt pour les conduites.

Nous vous fournirons cette chaudière au Prix
de $500, livrée sans frais Pn gare de Galt.

Espérant que ces chiffres vous paraitront
raisonnables et que nous recevrons votre con-
mande si atppéciail', nis demeurons,

Vos dévoués.
The Goldie et McCtullough Company.

Limited, par J. B.
Volà les prix et les titails qu'ils m'ont

fouriis iuand je letr ai "etit pour leur de-
mandr cobien il., vendraient une endó

te ('il tout pareille il ('ellc ete de Btrooks
et Cie par11 le Govreetv'v i vu l
falte et j'ulvais pris inote des dimen',ios
qui s'y trouvaient indiquées. ai comms-
niqiité le tout à MM. Golie et Mc('ultlough
et voiel leurs <'ul'uls et leurs prix. il flit
lemiiarquei' que la cihati ère qu'ils ont expé-
die à Preseot étu lit faite de îatériausx plus

'pails ; on ia é p $iyiil0 tandis que te cofit
d'unetic autr chaullière expiéie à Galt, frais
tde transport acquitiès, s'est élevé f01
moins l'es(omiipte ordinaire. Je sut is certain
qlue 'et estoipte sutlirair à payer le trans-
port de la <liauîtdière expédiée à Prescott.

L.e Gouvs'ernement auirait fait aussi ilen de
s'adrtessr à MM. Goldie et Mi('ullouglh ils
lui auraient vendut ctte t lla 'ie att prix
qu'ils auraient exigé luti m Sitiple particulier.

M. TAYLOR.

Le Gouverneusent aurait pu acheter une
chaudière à $o0 et une autre à $325 ; mais
au lieu de faire cela, il s'est adressé à
Brooks et Cic l dont l'agent à Mont-
réal est ce nommé Merwin. et il a payé
$975. Voilà où se trouve le inal. à mon
avis, et je demande au premier ministre de
s'aclquitter ide sa promesse. Si le lis bien ce
que rapportent les " Débats ". il nous a pro-
mis de nommer un 'omsité chargé de faire
une enquête sur les atccuîsaîtions portée' par
l'honorable déulmté ce Greiville M J. D.
Reid) et pir amoi-mIsséme. Les paroles du très
honorable leader du Gouvernement se tro,î
vent à la page 3480 di liansard (version
fruanaise) ;elles omîportent un sens très
clair. Je deaniatde à l'honorable tmittistre
tie la Marine et les Pêcheries-je re-
grî'tte que le premier ministre soit absent.
issais ses collègues sont ici-je demande à
ces derniers de déclarer quîî'il faut exécuter
cette promesse faite tie bonne foi, acceptée
de bonne foi par le pays et par moi. afin que
nous ayons loccasion de déimontrer si. réelle-
isent. il y a en ties pots-de-vin de payés sur
tots les articles vendus de cette façon au
<ours les dernières années.

M. SAVOIE : On vend les chaudières
commîîsîe on fait la vente d'autres articles, et
Je sais que ma otilpagnlit'. avant de fabri-
quer des <ladières, aletait ces mtsacli-
îîîs dut iantuffacturiw' à 2) pour 100 et
iinme à 30 pour 100 meilleur imtîrché ique le
prix demandlé par le détaillant ordinaire.
Mon honorable ami sait parfaitement qu'il
en est ainsi pour touis les articles fabriqués
ail Canada.

M. TAYLOR: L'honorable député sait
(utt< je tie suis pas iun spéculateuîr : il s'agit
loi <us prix d détail.

M. MAC'PHRSON : son honorable ami
i demandé tdes Prix pour une claiière
s'agissait-il d'une chaudière fixe ou d'une
'liudière pour bateaui à vapeur ?

M\. TAYLOR: J'ai pris la facture de
'rooks et Cie et j'ai écrit àl M'M. Gil-

die <'t MCullo'h leurt donnant 'xucte-
mlenit le', dimensions et la dlescription de la
'iuiir'' <u'ils vaient venille à Brooks

<'t Cie. j';i <'iti leur 'éponse. .T ' 'ivis en-
stilte à utin aii lui deml'anlant d'aller exi-
minler ccte budi e et de s'nu li u
p ri des deux chaudières 'xpéiies à Pres-
<'Oit.

La r'pnede mon ami<i m'informe qu'on
a avé t'es mauhines $1; et s<125 r'spectise-
miielt.

M1. MM'1111E (N : Mon honorable amîi
ne diit pas qu'on ut iit<uii le tîsêtmei' prix. Il
ut déclaré il y un instant que c'étaient MM.
Goldie et MîcC'llougih qui lui avaient fait
oinaître c''s prix : il tit maintenant qu'il

îient ce renseignement d, M. Robert Sott,
dle Galt.
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